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Agents recenseurs. Du 15 janvier au 21 février, l’Insee recense une 
partie de la population tirée au sort. Si vous habitez un des logements concernés, vous 
recevrez la visite des agents recenseurs de la Ville, munis d’une carte officielle, pour 
vous fournir une notice internet. Suivez les instructions qui y sont indiquées pour vous 
recenser en ligne. Plus d’infos sur le-recensement-et-moi.fr.

Mobilité douce. 
Une toute nouvelle station Vélib’ 
est désormais opérationnelle, 
à proximité de l’Hôtel de ville. 
Implantée rue Adrienne Bolland, 
elle vient renforcer l’offre de 
mobilité douce en libre-service. 
Des pistes cyclables sont aussi 
en cours d’aménagement avenue 
Pierre-Sémard (entre le giratoire 
Pierre-Sémard et le boulevard 
Maurice-Thorez).

Les comptines de l’enfance.  
Les enfants des centres de loisirs de Paul-Éluard et Mozart 
ont travaillé autour des comptines de l'enfance lors  
de stages animés par des journalistes du Bondy Blog.  
À travers des interviews et photographies, ils ont exploré  
les comptines de cultures et langues différentes.  
Les podcasts et photos ont été exposés  
mercredi 14 janvier, à la Maison de l'enfance Mozart.

Sur le pont neigeux.  
Les équipes municipales se sont mobilisées,  
dès 5 heures du matin, lors de l’épisode neigeux qui 
a touché la région Île-de-France, le 5 janvier dernier. 
Les sableuses ont sillonné les principaux axes routiers 
pendant que les équipes volantes dispersaient  
du sel sur les axes piétons et devant les équipements 
municipaux. 

Rue de la Gare.  
Depuis novembre dernier, des travaux de renouvellement 
du réseau d’assainissement sont menés, rue de la Gare.  
En raison de la complexité du chantier, les travaux se  
poursuivront jusqu’à la fin janvier. L’accès des véhicules  
à la cité de l’Amitié est régulé par un feu tricolore.

Chemin Latéral.  
Après l’opération de nettoyage,  

en décembre 2025, des dépôts sauvages  
qui s’entassaient le long du chemin Latéral, 

des aménagements de bornes d’accès  
à cette voie longeant le parc de la Bergère 

sont en cours. Objectif : contrôler les flux  
de véhicules et dissuader ainsi  

toutes velléités de malpropreté.
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NUIT DE LA SOLIDARITÉ

Recenser et aider les sans-abris

EST ENSEMBLE HABITAT VA ACQUÉRIR DANS LES PROCHAINS 
JOURS L’IMMEUBLE DU 122 AVENUE MAURICE THOREZ EN PLEIN 
CŒUR DE VILLE. Le bailleur public territorial le 
rachète à une filiale de CDC Habitat (Caisse des 
dépôts) et propose ainsi davantage de logements 
sociaux. Sur 104 appartements, 8 seront attri-
bués à des locataires en situation de grande pré-
carité, 8 le sont déjà*. La même répartition se 
fera avec des locations HLM (à loyer modéré). 
Les autres logements sont prévus pour des per-
sonnes aux revenus moyens, ne pouvant pas 
prétendre à un HLM mais dont la location dans 
le privé s’avère trop excessive. « C’est une belle 
opération pour nous qui n’avons pas produit de loge-
ments sociaux neufs sur Bobigny depuis longtemps », 

se félicite Sébastien Jolis, le direc-
teur général d’Est Ensemble Habitat. 
« Nous venons aussi de racheter 200 
logements juste derrière le Tribunal à 
ICF La Sablière. Nous allons ainsi gérer 
plus de 4 300 logements à Bobigny. » La 
politique d’Est Ensemble est en effet 
de développer du logement social. 
« Nous avons plus de 35 000 deman-
deurs sur le territoire avec beaucoup de 
personnes précaires ou avec de faibles 
ressources, qu’elles soient seules, en 
ménage ou monoparentales », constate 
le responsable. Comme le bâtiment 
se situe en Quartier politique de la 
ville (QPV), le bailleur a obligation 
de proposer également des loge-
ments intermédiaires pour favoriser 
la mixité sociale. La Ville, qui garan-

tit l’emprunt de 19 millions d’euros pour cet 
achat qui s’élève à 22 millions d’euros, bénéfi-
ciera d'un droit de réservation de 20 % des loge-
ments. Les appartements vont du T1 au T5 avec 
principalement des T2 et T3. Est Ensemble Habi-
tat s’engage à ne pas revendre le bâtiment dans 
les 10 ou 15 ans, comme ça se pratique beaucoup 
chez les bailleurs, mais à le conserver. « L’idée 
étant d’avoir une mixité à long terme », souligne 
Sébastien Jolis. Aujourd’hui le Cœur de ville 
comprend 1 260 logements dont 175 logements 
sociaux. Sans compter les 32 du 122 avenue Mau-
rice-Thorez !� Frédérique Pelletier

*Logements loués par l'ancien propriétaire.

BÉNÉVOLES ASSOCIATIFS, MÉDIATEURS, POLICIERS MUNI-
CIPAUX ET MEMBRES DU CCAS SERONT SUR LE TERRAIN CE 
JEUDI 22 JANVIER pour venir en aide aux sans-
abris de Bobigny. Une synergie que la Ville 
enclenche pour la 5e année consécutive, 
en prenant part à la Nuit de la solidarité. 
Une trentaine de villes participe à cette 
initiative de la Métropole du Grand Paris 
qui vise à recenser et aider les personnes 
vivant à la rue. Ainsi, dans la nuit du 
22 janvier, entre 22h et 1h du matin, des 
agents des services municipaux seront 
déployés sur le territoire de la commune, 
rejoints par des bénévoles d’une dizaine 

d’associations, qui proposeront boissons 
chaudes et duvets. Au-delà de cette nuit, 
une action propre à Bobigny et portée par 
le CCAS sera organisée le samedi 24 jan-
vier, de 14h à 19h, à la résidence Gaston-
Monmousseau, à laquelle les sans-abris 
rencontrés seront invités. Un repas chaud 
leur sera servi et un point d’accès aux 
droits sera à leur disposition. Toujours le 
samedi 24 janvier, une unité mobile, com-
posée d’agents de la Ville et d’un médecin, 
sillonnera les rues de Bobigny pour aller 
vers les personnes qui n’auraient pas 
encore été recensées.� Daniel Georges

LOGEMENT

Est Ensemble Habitat 
 au Cœur de la ville

Fait assez rare pour être signalé en pleine crise du logement,  
l’Office public Est Ensemble Habitat rachète un bâtiment en Cœur de ville.  

104 appartements seront en location dont 32 avec des loyers sociaux.

MUNICIPALES
BOBIGNY 20262026
À l’occasion de la tenue des élections 
municipales les 15 et 22 mars prochain, 
votre journal Bonjour Bobigny  
vous donnera, au fil des publications,  
des échos sur les candidatures  
qui s’annoncent.

Abdel Sadi
tient meeting
Le candidat Abdel Sadi a tenu, samedi  
17 janvier salle Pablo-Neruda, son premier 
meeting public. Le maire sortant a 
présenté le bilan de son équipe et ses 
projets pour Bobigny. Il a aussi annoncé  
la tenue d'un atelier sur le programme,  
le 23 janvier à Nilès et d'une rencontre, le 
12 février, de présentation de ses colistiers.

Trois réunions  
pour Jimmy Mesquita
Après les opérations de tractage sur les 
marchés, Jimmy Mesquita animera un 
meeting de campagne le vendredi 
23 janvier à 19h, salle Max-Jacob. La tête  
de liste de « Bobigny Debout pour 
retrouver la fierté d’être Balbyniens ! », 
prévoit deux autres réunions dans  
les quartiers, les 14 et 28 février.

Houria Guendouzi
entre en campagne
Adjointe au maire sortante déléguée  
aux sports, Houria Guendouzi conduira  
la liste « Bobigny c’est chacun de nous ». 
Elle invite les Balbynien•nes à une 
rencontre publique le samedi 24 janvier  
à 18h, au dojo Malik Amedah  
(45, rue Auguste-Delaune).

Yasmina Chalois 
présente sur les réseaux
Après la soirée de lancement de sa 
campagne en octobre dernier, Yasmina 
Chalois Ait-Ahmed tracte régulièrement 
sur les marchés. L’ancienne présidente  
de l’association Adeziv est également 
présente sur les réseaux où elle dévoile,  
via des vidéos, les femmes et les hommes  
qui composeront la liste Bobigny d’abord.

Florian Bouqetyb  
à Pablo-Neruda
Entré, depuis plusieurs mois, dans  
la campagne des municipales 2026,  
le Balbynien conduit la liste « Bobigny 
mérite mieux ! Il est temps d’agir et de 
tourner la page ». Il organise mardi 
3 février à 18h un meeting électoral salle 
Pablo-Neruda.
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VIE CITOYENNE 

Une élection pour renouveler  
le Conseil municipal des enfants

Quelque 780 élèves des classes de CM1 vont voter le 27 janvier prochain pour élire 34 représentants qui siègeront  
au Conseil municipal des enfants.

ILS ET ELLES ONT DÉJÀ REÇU LEUR CARTE D’ÉLECTEUR ! Le 
27 janvier prochain, quelque 780 élèves scola-
risés en CM1 vont élire 34 représentants qui 
siégeront au Conseil municipal des enfants 
(CME). Deux ans après son installation le CME 
s’apprête donc à être renouvelé : chaque école 
élémentaire de la ville sera représentée et les 
électeurs voteront pour un binôme fille-garçon. 
Un livret a été édité pour expliquer le fonction-
nement du CME et les candidats ont rempli une 
déclaration de candidature, dans laquelle ils 
indiquent ce qu’ils aiment à Bobigny, ce qui les 
fâche dans leur vie d’enfant, ce qu’ils aimeraient 
changer dans leur ville et les raisons pour 
lesquelles ils souhaitent être candidat. Un exer-
cice de réflexion loin d’être évident ! Les futurs 
élus porteront ainsi la parole de l’ensemble des 
petit·es Balbynien·nes, proposeront des déci-
sions pour améliorer la vie quotidienne et 
construiront des projets pour mieux répondre 

aux attentes, en se souciant de l’intérêt général et 
du bien-être des enfants de Bobigny. « Le CME est 
une instance de participation et de décision, qui a 
pour ambition d’encourager les enfants à participer à 
la vie de leur commune, en leur donnant une place et 
une voix dans le processus démocratique local. À eux 
alors d’identifier des problèmes et de suggérer des 
solutions. Tout cela doit contribuer à en faire, 
demain, des citoyens responsables », fait valoir 
Emmanuelle Favé, cheffe du service enfance à la 
Ville de Bobigny. « Mais bien entendu, il ne s’agit 
en aucune manière de leur faire miroiter des choses. 
Il appartiendra aux adultes de les accompagner et de 
les cadrer, pour leur expliquer ce qui est possible et ce 
qui ne l’est pas », poursuit-elle. La première 
réunion du CME se tiendra le 4 février. À noter 
qu’une quinzaine de sortants ont souhaité conti-
nuer à travailler pour le CME : il leur a alors été 
proposé de tutorer les futur·es élu·es.
 � Daniel Georges

LISTES ÉLECTORALES

Inscriptions jusqu'au 6 février 2026
DANS QUELQUES SEMAINES, LES 15 ET 22 MARS 
PROCHAINS SE TIENNENT LES ÉLECTIONS MUNICI-
PALES DE 2026. Afin de pouvoir voter, il 
faut être de nationalité française ou 
ressortissant de l’Union euro-
péenne, avoir 18 ans, jouir de ses 
droits civiques et politiques, et être 
inscrit sur les listes électorales. 
Cette inscription se fait d’une 
manière automatique pour les 
jeunes français de 18 ans ayant déjà 
fait leur recensement citoyen.

Ceux qui ne se sont pas fait 
recenser, ceux qui n’ont jamais été 
inscrits pour diverses raisons et ceux 
qui ont changé de lieu de résidence 
doivent faire la démarche de s’inscrire 

sur les listes électorales de leur 
commune de résidence.

Cette année, la date limite d’ins-
cription est fixée au 4 février pour la 
démarche en ligne (www.service-
public.fr) et au 6 février pour une 
inscription en mairie. Rendez-vous 
au Service relations avec les usagers 
(1er étage de l’Hôtel de ville) ou dans 
les mairies de proximité. Parmi les 
pièces à fournir, un titre d'identité 
en cours de validité et un justificatif 
de domicile de moins de trois mois 
(quittance de loyer, facture de gaz, 
d'électricité ou de téléphone).

 ��Plus d’infos sur www.bobigny.fr

SENIORS

1,2,3.… banquet !

Échanger dans la bonne humeur, 
partager un moment convivial, 
apprécier un repas de gala, se re-
trouver entre amis dans une am-
biance de fête, profiter des anima-
tions de magie à table, se lancer 
sur la piste de danse, ou bien re-
garder les autres danser. Il y a 
tant à faire lors du banquet des 
retraités ! Toujours attendu avec 
impatience, cet incontournable 
temps fort de la vie des seniors 
balbyniens est de retour. Cinq 
dates sont proposées au choix : 
les 13, 14 et 15 avril à partir de 
midi, ou bien les 16 et 17 avril en 

soirée. Les inscriptions sont à ef-
fectuer avant le 27 mars, au 
CCAS, à l’espace senior, dans les 
trois mairies de proximité, ou au 
foyer Ambroise-Croizat. Pour 
pouvoir prendre part à ce grand 
rendez-vous, rappelons qu’il faut 
habiter Bobigny, être retraité, ou 
bien – pour les plus de 58 ans – 
percevoir les minimas sociaux, 
ou alors être demandeur d’em-
ploi. Et bien sûr être inscrit au 
préalable dans le fichier du CCAS.
� Daniel Georges

 � �Banquet des seniors, salle Pablo-Neruda,  
du 13 au 17 avril.
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SOINS DE PROXIMITÉ 

Un label qualité pour le CPS
Labellisé « France Santé », le CPS Aimé Césaire devrait bénéficier d’une aide de l’État.  

Un plus au service des patient·es.

LE CENTRE POLYVALENT DE SANTÉ (CPS) AIMÉ CÉSAIRE A REÇU LE 
LABEL « FRANCE SANTÉ », le 12 décembre dernier avec 
dix-huit autres structures de soin du départe-
ment. De quoi s’agit-il ? Quel en est l’avantage ? 
Cette labellisation attribuée par l’Agence régio-
nale de santé (ARS) d’Île-de-France est un 
nouveau disposit i f nat iona l prévu pour 
renforcer l’offre de soins de proximité dans les 
territoires sous-dotés. Un f inancement de 
50 000 euros environ accompagnera chaque lieu 
labellisé courant 2026 af in de renforcer les 
équipes soignantes et améliorer l’accompagne-
ment des patient·es. Un « budget global de 
130 millions d’euros » réparti entre 2000 struc-
tures labellisées d’ici à l’été 2026, a été annoncé 
fin octobre par le Premier ministre. « C’est une 
reconnaissance du CPS comme acteur majeur de la 
santé en Seine-Saint-Denis », constate Blandine 
François, la directrice de la santé de la Ville. 
« Nous devions répondre à un ensemble de critères 
comme la présence d’un médecin généraliste et 
d’une infirmière, de consultations sans dépassement 

d’honoraires, d’assurer un rendez-vous en moins de 
48h et d’être ouvert cinq jours par semaine. » Sept 
médecins généralistes se relaient au CPS. « Nous 
avons également des spécialistes, pas autant que 
nous voudrions : angiologue, gastro-entérologue, 
rhumatologue, endocrinologue. Nous avons aussi un 
pôle d’imagerie médicale, un d’infirmiers et infir-
mières, un pôle prévention, un centre dentaire, un 
centre de santé sexuelle, un pôle d’éducation théra-
peutique du patient diabétique, un podologue, un 
orthoptiste, des psychologues, une diététicienne et 
bientôt une sage-femme », détaille Blandine Fran-
çois. Cette enveloppe sera bienvenue pour le 
CPS qui est déficitaire. « Nous pèserons un peu 
moins sur le budget de la Ville », espère la direc-
trice de la santé. « Ces fonds nous permettront de 
financer davantage d’actions de prévention, d’avoir 
des médecins qui pourront consacrer plus de dix 
minutes aux patients, sachant que nous avons des 
difficultés à recruter. Potentiellement, les salaires 
pourraient être revalorisés. » �
� Frédérique Pelletier

DREAMS DONUTS

Mmmh des donuts !
LES GOURMAND·ES ONT DÉSORMAIS LEUR BOUTIQUE AU CŒUR DE 
VILLE. Yanise Zenati a ouvert le 20 décembre une 
enseigne Dreams Donuts. Cet ancien assistant 
manager chez Hema propose plus de vingt sortes 
de ces célèbres beignets ronds américains tant 
adorés d’Homer Simpson. « On en a au Nutella, 
aux Kinder Bueno, aux Oreo, aux spéculos, aux 
fraises… fourrés ou non », souligne le gérant. « On 
a aussi des cronuts, des crousti cookies et des pro-
duits salés comme des bagels. » Autant de gour-
mandises qu’on peut également déguster sur 
place dans un décor rose barbapapa. « Très Ins-
tagramable », sourit Yanise Zenati plutôt content 
de sa première semaine d’ouverture. « On a un 
public de 13 à 50 ans qui prend aussi des bubble tea 
et des cafés. » L’entreprise née en 2020 en Bel-

gique compte désormais 120 franchises répar-
ties dans cinq pays. � F.P.

 � �26, rue Aretha Franklin : 3 € et 3,50 € l’unité.  
Ouvert tous les jours de 10h à 20h et le dimanche de 12h à 20h. 

LE CHIFFRE 
DE LA QUINZAINE

179  
centres de formations sanitaires  
et sociales en Île-de-France.
Une grande partie d’entre eux ouvrent  
lors portes lors de rencontres organisées  
par la Région jusqu’au 30 avril.  
Les premières dates près de chez vous :  
Croix-Rouge compétence, 120 av. Gaston 
Roussel à Romainville (31 janvier, 10h),  
Institut de formation en sciences  
infirmières et aide-soignant,  
Centre hospitalier de Saint-Denis,  
2 rue du Dr Delafontaine (4 février, 9h),  
Campus de Bobigny + IUT Carrières  
sociales (7 février, 10h-17h).  
+ d’infos : iledefrance.fr Expresso

AIDE AUX ENFANTS HANDICAPÉS

Vide grenier solidaire
L’association IMAD (Infirme Moteur à Domicile), qui propose
notamment des activités pour les enfants porteurs de handicap,
organisera avec La Mutuelle La Mayotte, une grande braderie
solidaire, samedi 14 février, de 8 h à 18h, au gymnase Henri-
Wallon. Les gains seront reversés pour un projet avec des jeunes
en situation de handicap. Si vous avez des jeux, jouets, livres,
vêtements, articles de puériculture ou autres à vendre, vous
pouvez d’ores et déjà vous inscrire pour tenir un stand au
06 18 11 75 74. Sinon, vous pourrez tout simplement venir chiner.

SOLIDARITÉ

Le SPF cherche
des bénévoles
Le comité local du Secours populaire français (SPF) recherche
des bénévoles pour l’aider dans son quotidien solidaire. Il faut
une personne costaud, disponible les jeudis de 9h à 15 h 30,
pour charger et décharger un camion et une autre personne
les lundis entre 10h et 12h pour de petits travaux administratifs.

 � �2 avenue Paul-Éluard. Tél. : 07 68 61 10 37 
ou bobigny@spf93.org

AGRICULTURE URBAINE

Ayez la main verte
avec Les Cols verts !
Après une courte hibernation, Les Cols Verts reprennent le chemin
des Vergers d’Hector avec un atelier d’arboriculture le 31 janvier
de 10h à 12h et un autre sur la découverte des oiseaux,
le 7 février de 15h à 17h. Inscription sur lescolsverts.fr.
Des membres du collectif sont présents, tous les mercredis
de 10h à 13h, aux alentours du 12 rue Hector Berlioz.

LES COMPAGNONS BÂTISSEURS

Réduire ses factures  
d’eau et d’électricité
Comment réaliser des économies d’énergies et d’eau ?
Les Compagnons Bâtisseurs vous donnent des trucs,
mercredi 28 janvier à partir de 15h sur la dalle du 21 Paul-Éluard
si la météo le permet. Sinon rendez-vous à l’intérieur.

Yanise Zenati.
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MUTUELLE COMMUNALE - SOLIMUT

Point d’étape
Au bout de trois ans d’implantation à Bobigny, la mutuelle communale protège  

près de six cents personnes. Pour 2026, elle annonce ne pas augmenter ses cotisations.

ALORS QUE LES COTISATIONS DES COMPLÉMEN-
TAIRES SANTÉ CONTINUENT DE GRIMPER CES 
DERNIÈRES ANNÉES, Solimut annonce ne 
pas augmenter ses prix en 2026. 
« Malgré un contexte d’inflation défa-
vorable, nous maintenons les mêmes 
tarifs qu’en 2025 », souligne Leila 
Remini qui anime les permanences 
de la mutuelle communale à Bobi-
gny. « En 2026, seules les évolutions 
tarifaires liées au changement de 
tranches d’âges interviendront », pour-
suit la conseillère mutualiste. L’arri-
vée de Solimut, en 2023, avait no-

tamment pour objectif de proposer 
aux habitants et employés de la Ville 
une complémentaire santé de qua-
lité à des prix compétitifs.

Aujourd’hui, 53 % des 596 béné-
ficiaires* de la mutuelle communale 
étaient sans couverture santé com-
plémentaire avant d’adhérer à Soli-
mut. Parmi les personnes dites « dé-
mutualisés », on rencontre souvent les 
travailleurs précaires, les chômeurs, 
les seniors ou encore les étudiants. 
Sans complémentaire santé, ils re-
noncent généralement aux soins.

Solimut, dont le slogan est « la 
solidarité, on en parle et on agit ! », 
propose quatre niveaux de garanties 
allant crescendo, en fonction des 
cotisations. Ainsi, le contrat de dé-
part, le Santé énergie commune 1, 
bénéficie fin 2025 à 423 personnes 
tandis que le niveau le plus élevé, le 
Santé énergie commune 4, couvre à 
22 personnes.

Au total, ce sont 384 Balbyniens 
ou personnes travaillant à Bobigny 
qui ont souscrit un des quatre 
contrats « Santé énergie commune ». 
Leurs garanties protègent également 
63 conjoints et 148 enfants.

À noter que Solimut tient quatre 
permanences hebdomadaires dans 
les quartiers, et qu’elle participe aux 
initiatives de prévention santé qu’or-
ganise la Ville comme le bus du cœur 
des femmes, le forum santé, le forum 
handicap ou encore, il y a quelques 
semaines, la célébration des 80 ans 
de la Sécurité sociale. �Karim Nasri
* Chiffres au 30 novembre 2025.

 � Les permanences hebdomadaires se tiennent  
à l’Hôtel de ville, au CPS Aimé-Césaire,  
à la mairie de proximité Émile-Aillaud et à  
la Maison de quartier Joséphine Baker (voir page 15).  
Contact : 07 60 58 16 88.

ANNONCÉ POUR LE 5 JANVIER, le chantier 
de réfection de l’ouvrage d’assai-
nissement de la rue de la Répu-
blique a démarré avec deux se-
maines de retard en raison de 
l’épisode neigeux du début d’an-
née. Les travaux permettront à la 
Régie publique de l’eau et de l’as-
sainissement (RPEA) d’Est En-
semble de rénover l’ouvrage d'as-
sainissement, et au département 
de la Seine-Saint-Denis de réaliser 
un ouvrage de délestage supplé-
mentaire. Objectif ? Parer aux 
inondations de la chaussée, sous 
le pont SNCF, qui se répètent à 
chaque pluie diluvienne. Ces dé-
bordements répétés des eaux ont 
causé un affaissement de chaussée 
à l’intersection entre les rues de la 

Déviation et de la République. Ce 
carrefour, très fréquenté par les 
véhicules poids lourds qui des-
servent la zone des Vignes, a d’ail-
leurs été fermé à la circulation 
automobile depuis l’été dernier. 
Les services de la Ville et du Dé-
partement ont pris cette mesure 
pour sécuriser le périmètre et re-
chercher l’origine du désordre. 
Des investigations radar du sous-
sol ont montré l’existence sous la 
chaussée de « trois zones potentiel-
lement concernées par des vides », 
selon RPEA qui mobilise 610 000 € 
pour rénover l’ouvrage de relève-
ment. L’ouvrage de délestage sup-
plémentaire que réalisera le Dé-
partement permettra d’accroître 
les capacités d’évacuation lors des 

fortes pluies. En attendant la fin 
des travaux, un alternat de circu-
lation automobile est mis en place 
entre la rue de la Déviation et la 
rue de la République ouest. �K.N.

RUE DE LA RÉPUBLIQUE

Réfection des ouvrages d’assainissement

53% des adhérents de Solimut étaient sans couverture santé complémentaire.

Expresso
CÉRÉMONIE

En mémoire  
de Mauricette
L’ACB et la Ville de Bobigny organisent le samedi 
24 janvier au salon d’honneur à partir de 14h, une 
cérémonie en mémoire de Mauricette Lefebvre, 
figure emblématique du sport balbynien. Un 
moment où chacune et chacun pourra rendre 
hommage, en présence de sa famille,  
à l’ancienne fondatrice et présidente de la section 
escrime et secrétaire générale du club omnisports, 
disparue le 4 octobre dernier. 

VICTIMES DE LA SHOAH

Souvenir
Commémoration de la Journée internationale  
en mémoire des victimes de la Shoah et de 
prévention des crimes contre l'humanité le mardi  
27 janvier, à 10 heures, au Mémorial de l'ancienne 
gare de Bobigny. La cérémonie marque le 81e 
anniversaire de la libération du camp d'Auschwitz.

 �Départ car à 9 h 30, place Rabin et Arafat.

RENTRÉE 2026

Inscriptions scolaires
En prévision de la prochaine rentrée scolaire,  
les parents doivent effectuer l’inscription de leur 
enfant avant le 28 mars 2026. Au 1er étage de l'hôtel 
de ville (service relations avec les usagers du lundi 
au vendredi de 9h à 16 h 45 sans interruption,  
le samedi de 9h à 11 h 30) ou dans les mairies  
de proximité du lundi au vendredi de 8 h 45 à 11 h 45 
et de 13 h 30 à 17 h 30 (fermées le samedi matin).

SANTÉ

Un bus dédié
Afin de faciliter l'accès aux soins, l'hôpital  
Jean-Verdier met en circulation un Bus santé,  
afin de proposer une offre aux personnes  
en situation de précarité. Ce dispositif permet  
à chacun de bénéficier de consultations  
de médecine générale, de soins infirmiers,  
de dépistage et d'accompagnement  
dans l'ouverture des droits de santé.

 � Le lundi 26 janvier, mail François-Mitterrand. 
Pour toute demande de renseignement :  
bus.sante.jvr@aphp.fr

CAMPUS DES MÉTIERS

Journée  
portes ouvertes
Le CMA Formation Bobigny (ex-Campus des 
métiers) organise une journée portes ouvertes le 
24 janvier prochain. L’occasion de rencontrer les 
équipes administratives et pédagogiques et de 
visiter l'établissement, ainsi que ses nombreux 
plateaux techniques.

 � Samedi 24 janvier, de 10h à 12h et de 13h à 16h. 
Plus d'infos :  
www.cma-idf.fr/cma-formation-bobigny
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D
'aussi si loin qu’elle se souvienne, Coralie 
Robert a des gants aux mains. Comme 
une partie indissociable d’elle-même 
depuis ce jour, où elle a poussé la porte de 
la salle de boxe Jesse-Owens. « Rien ne me 

prédestinait à une carrière. Mes parents, mon frère et 
ma sœur ne pratiquent pas de sport, explique celle 
qui a tout de même appris que son grand-père, 
Jean Robert, était licencié au Boxing club de 
Bobigny en 1952. Je faisais de la danse classique 
jusqu’à mes 5-6 ans, puis j’ai essayé la boxe française 
à l’ACB et j’ai tout de suite accroché ». Un coup de 
foudre pour l’enfant de Berlioz séduite par 
« l’ambiance, les bruits, les boxeurs et les boxeuses ». 
L’une d’elles lui tape à l’œil : Célia Schroeder, la 
championne du monde de K1 en 2015. « Un 
exemple. J’avais envie de devenir championne comme 
elle ! » Célia aussi est une enfant de Bobigny, qui 
a grandi dans la salle et est devenue championne 
avec l’ACB. « Aujourd’hui, c’est une amie, souligne 
celle, qui a fêté ses 22 ans en décembre dernier. 
On s’appelle souvent et elle me donne des conseils ». 

notre discipline. J’ai juste envie de combattre au meil-
leur niveau possible ». L’occasion ainsi de parti-
ciper aux plus beaux galas et combats internatio-
naux. À l’instar de son baptême du feu en pro, le 
6 décembre, au choc des guerriers à Angoulême, 
un gala très réputé. Opposée à l’expérimentée ita-
lienne de 35 ans, Maria Carreri, la guerrière de 
l’ACB s’est imposée à l’unanimité des juges. « Une 
grande joie d’avoir rendu fier tout mon entourage », 
confie celle, qui ne voit que par les yeux de son 
encadrement. « J’ai souvent des doutes et j’ai besoin 
d’être rassurée. Et ils me font croire en moi. Je ne 
gagne pas toute seule, mais grâce à mon coach, mon 
préparateur, Maxime Seiller et mon manager, Karim 
Hacheni. Je veux gagner aussi pour l’ACB, pour Bo-
bigny ». La ville qu’elle a dans le cœur. Sa ville, où 
elle vit toujours chez ses parents ! Elle, qui « ne se 
voit pas ailleurs » travaille ainsi dans une boulan-
gerie à Pablo-Picasso, alors qu’elle a des diplômes 
d’éducatrice sportive et pourrait exercer dans 
d’autres communes. « Ça me permet aussi de tra-
vailler le matin et d’être disponible pour m’entraîner 
et donner des cours au club auprès des enfants et des 
femmes ». La salle Jesse-Owens est devenue sa 
deuxième maison… Voire même sa première. « J’y 
suis tout le temps, même quand je suis blessée pour 
passer un moment avec les autres membres du club. Je 
sais que je passe à côté de moments avec ma famille, 
mais je suis prête à des sacrifices, car cela m’apporte 
tellement. Je vis des choses que tout le monde ne vit 
pas. Comme l’adrénaline ressentie quand tu montes 
sur le ring ou les instants vécus lors de la préparation 
aux combats. Ces moments de doutes, de sueur, de 
pleurs et de joies. Au-delà des victoires, c’est ce que je 
préfère ». L’enfant du club, comme elle est sur-
nommée par ses camarades, l’assume. « Je vis 
boxe et je dors boxe ! C’est toute ma vie ! » Ce qui se 
voit en combat et dans l’œil du tigre qu’elle dé-
gage lors de ses entrées sur le ring. « Je boxe avec 
le cœur », précise-t-elle. Un grand cœur, qui se 
ressent aussi en dehors. « Elle est toujours prête à 
rendre service, indique son entraîneur. Je pense 
notamment aux sessions de running organisées en 
ville pour les femmes qu’elle gère en grande partie. 
Aujourd’hui, elle représente parfaitement notre club 
et notre ville ». Sûrement le plus beau compli-
ment qu’on peut lui faire…

Sébastien Chamois
Photo : David Sarrauton

L’enfant de la salle
Depuis son enfance, Coralie Robert défend avec cœur 

les couleurs de son club et de sa ville,  
qu’elle veut encore porter plus haut  

dans sa nouvelle carrière professionnelle.

« J’ai essayé la boxe française 
à l’ACB et j’ai de suite 
accroché ! Je vis boxe et je 
dors boxe ! C’est toute ma 
vie ! Je boxe avec le cœur. »

Et surtout, c’est désormais « Coco » l’exemple 
auprès des petit·es qu’elle entraîne. À ses débuts, 
la Balbynienne était « plutôt introvertie, parlait 
peu, observait et voulait juste se faire une place ». Et 
pour cela, elle voulait « gagner » ! À force de 
travail et d’acharnement, Coralie a remporté de 
nombreuses victoires. « Elle a un gros mental et ne 
lâche rien, indique son coach, Jaffa Ghemri. Elle 
est assidue, sérieuse et a gravi les échelons petit à petit 
grâce à cela ». 

La voie professionnelle
La petite devenue grande a maintenant trouvé sa 
place et enchaîne les succès dans sa discipline du 
K1, qui diffère du kick-boxing par l’autorisation 
des coups de poings retournés et des coups de 
genoux. La jeune femme a un bilan de 27 vic-
toires et 3 défaites avec au passage des titres ré-
gionaux et nationaux. « Mais aujourd’hui je repars 
à zéro en me lançant dans une carrière profession-
nelle, explique-t-elle. Ce n’est pas l’argent le moteur, 
puisqu’il est très rare en France de pouvoir vivre de 

PORTRAIT    7
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En chiffres
145 m2 et 35 m2 :  
les superficies des aires 
funéraires récemment 
découvertes

27 et 4 :  
les nombres d’individus 
retrouvés.

2002 :  
naissance de l’Institut national 
de recherches archéologiques 
préventives (Inrap).

15 à 20 % :  
le taux de diagnostics  
archéologiques réalisés  
qui débouchent  
sur une fouille préventive.

1 % environ :  
le taux des projets d’aménage-
ments nationaux conduisant  
à une fouille archéologique 
préventive.

Squelette d’une femme adulte
portant deux fibules au niveau du thorax.

Sépulture double de la nécropole découverte
rue Marcel Cachin, lors des fouilles de 2021-2024.

Une véritable panoplie de guerrier
« Les 27 individus trouvés dans la rue Marcel-Cachin appar-

tiennent à la même population que les personnes inhumées dans la 
grande nécropole. Nous nous interrogeons sur la manière dont ils ont 
été répartis. L’aire funéraire principale était-elle saturée ? Les 
individus étaient-ils regroupés par famille ou par communautés ? Nous 
en sommes encore au stade des hypothèses et leur étude scientifique 
nous en dira plus », explique Vanessa Rouppert, responsable de 
recherches archéologiques au sein de l’Inrap et qui a mené, avec 
ses équipes, les fouilles à Bobigny. Dans les 26 sépultures, les 
fouilles ont permis de retrouver des traces de coffrages en bois, 
des fibules (sorte d’épingle pour attacher les vêtements), des 
linceuls, des bijoux en fer ou, plus rarement, des vases. Toutes 
les catégories de la population sont représentées : hommes, 
femmes, enfants. Un adulte et un enfant inhumés étaient 
accompagnés de vases. Une sépulture masculine contient une 
véritable panoplie de guerrier. Le défunt est accompagné d’une 
épée, déposée à sa droite, d’un fer de lance, d’un bouclier et de 
fibules. Des éléments de parure, tels qu’un torque en fer, des 
bracelets en fer, en alliage cuivreux et en lignite ainsi qu’une 
bague en fer, ont également été trouvés en position fonction-
nelle sur certains défunts, dont de jeunes enfants. La structure 
démographique, les modes d’inhumations, les maladies et le 
mobilier sont similaires aux autres groupes funéraires fouillés 
à proximité. « Nous ne savons pas encore si les sépultures sont locali-
sées en bordure ou dispersées à l’intérieur de cette petite aggloméra-
tion, à distance ou proche des habitations. À l’époque de La Tène, au 
IIIe siècle avant J.-C., les nécropoles ne sont pas encore totalement 

FOUILLES ARCHÉOLOGIQUES À BOBIGNY

Découverte d’une aire 
funéraire de l’âge du fer

À la suite de fouilles de l’Institut national de recherches archéologiques préventives (Inrap) menées entre 2021 et 2025,  
deux aires funéraires de 145 m2 ont pu être circonscrites à Bobigny. Plus d’une vingtaine d’inhumations  

réalisées entre 450 à 25 av. J.-C., soit durant la période gauloise, ont été découvertes.  
Elles se situent à 160 mètres de la plus grande nécropole gauloise d’Europe, mise à jour au début des années 2 000.

C
’est à Bobigny qu’Albert Uderzo et René Goscinny ont 
inventé le personnage d’Astérix dans les années 1960. Clin 
d’œil de l’histoire, depuis plusieurs décennies, la ville se 
révèle être un exceptionnel site d’occupation antique. 
Dans le cadre des travaux pour la construction de réseaux 

de chaleur et d’une rénovation urbaine dans les rues Marcel-
Cachin et Lautréamont, deux nouvelles aires funéraires datées 
du second âge du fer (450 à 25 av. J.-C.), viennent d’y être retrou-
vées par une équipe de l’Institut national de recherches archéo-
logiques préventives (Inrap). Ces découvertes ont été faites à 
moins de 200 mètres chacune de la plus grande nécropole 
gauloise connue, fouillée en 2002-2003 dans l’enceinte de 
l’hôpital Avicenne. Alors que celle-ci rassemblait, sur une 
surface d’environ 1 500 m2, 515 sépultures gauloises datées des 
IIIe et IIe siècle avant J.-C., ce qui correspond à un corpus unique 
à ce jour en Europe, celles partiellement révélées en 2021-2024 et 
2025, regroupent au moins 26 inhumations pour 27 individus sur 
une surface d’environ 145 m2 et au moins quatre inhumations sur 
35 m2 environ. Ces nombres sont un minimum car, malgré une 
politique volontariste de prescription de la part du Service 
régional de l’archéologie d’Île-de-France, quelques zones, 
antérieurement perturbées par des aménagements de réseaux ou 
encore épargnées par les travaux récents, demeurent inexplorées 
aux abords immédiats de ces nouvelles nécropoles. Seule la 
première découverte, lors des travaux de rénovation de la rue 
Marcel-Cachin par la Ville, est en cours d’étude ; l’analyse post-
fouilles de la de seconde découverte (liée aux travaux pour l’ins-
tallation de réseaux de chaleur) est à venir.
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Sépulture d’un homme avec une armure (SP1023), IIIe s. avant J.-C., rue Marcel Cachin,
fouilles de 2021-2024. Le crâne aurait été détruit par des travaux sur le réseau urbain ou de terrassement.

Les fouilles de 2024-2025 rue Marcel Cachin ont permis le creusement
de plusieurs sépultures de La Tène moyenne, mis en évidence
avec de la peinture aérosol orange.

repoussées à l’extérieur des zones d’habitat », indique Vanessa 
Rouppert. Selon les premières hypothèses, ce pôle funéraire 
aurait pu être fondé après la saturation de la nécropole familiale, 
afin de rassembler les personnes d’une même famille ou près de 
leur lieu de vie. Il semble que l’emplacement de ces nécropoles 
satellitaires relève d’un choix et traduit une organisation terri-
toriale des morts fondée sur les liens domestiques plutôt que sur 
une exclusion sociale.

Deux ennemies : la pluie et la boue
« Nous devons maintenant poursuivre notre travail lors de la 

phase dite de post-fouilles ou d’étude. Archéologue, c’est un métier 
passionnant, qui implique des connaissances scientifiques et 
techniques. Nous avons de fortes contraintes, du fait que nous inter-
venons sur des chantiers en coactivité avec les entreprises de travaux 
publics et dans des conditions météorologiques parfois difficiles. La 
pluie et la boue sont vraiment nos ennemies. Il y a également une 
dimension physique dans notre travail qui n’est pas forcément perçue 
par le public, nous travaillons avec des pioches, des pelles, des seaux 
et des brouettes, mais aussi avec des engins mécaniques et d’autres 
outils plus fins », détaille Vanessa Rouppert. Rappelons enfin que 
la mission scientifique de l’Inrap est complexe, puisqu’elle allie 
la recherche opérationnelle, sur le terrain, du premier coup de 
godet à la remise du rapport, aux études plus théoriques qui 
dessinent progressivement les contours des sociétés anciennes. 
L’Inrap a également pour mission de mener un projet culturel 
indissociable du volet scientifique : il s’agit de restituer au plus 
grand nombre les résultats des travaux de l’archéologie préven-
tive. Dans deux ans, un rapport sera ainsi remis à l’État, à l’amé-
nageur, ainsi qu’aux collectivités publiques. Avant cela, diffé-
rents spécialistes vont examiner les ossements et les vestiges. 
« On sait déjà qu’à cet endroit, il y avait des silos pour stocker le grain, 
on cultivait donc la terre, mais il y avait aussi de la métallurgie, on 
battait de la monnaie », révèle l’archéologue.

Daniel Georges

Pendant très longtemps, les interventions archéologiques n’ont alors qu’un caractère occasionnel. En janvier 1997, éclate « l’affaire de Rodez » : un site gallo-romain 
au cœur de la ville, détruit aux trois quarts par un aménageur. L’événement révèle la faiblesse du dispositif législatif et des conditions de financement. Après de longs 
débats parlementaires, la loi sur l’archéologie préventive est promulguée le 17 janvier 2001. L’Institut national de recherches archéologiques préventives 
(Inrap) est mis en place le 1er février 2002. Cette loi instaure une redevance sur les aménagements servant à financer les diagnostics et les fouilles 
d’archéologie préventive. Le système de financement a quelque peu évolué depuis : il comprend désormais une taxe (Redevance d’archéologie 
préventive) exigible pour tous les aménagements supérieurs à 3 000 m2. Le Fonds national d’archéologie préventive (Fnap) subventionne les 
aménageurs dont le projet pourrait être compromis par le coût des fouilles. Les diagnostics, prérogative publique, sont réalisés soit par l’Inrap, soit 
par le service agréé d’une collectivité locale. S’agissant des fouilles, la loi prévoit une ouverture à la concurrence (opérateurs publics et privés agréés).

La naissance de l’Inrap

ARCHÉOLOGIE

Les étapes de la fouille
Après diagnostic, l’État peut prescrire 
une fouille archéologique préventive en 
amont des travaux d’aménagement. Au 
cours de cette opération, les archéolo-
gues recueillent toutes les données 
permettant de reconstituer l’histoire du 
site et de ses occupations anciennes. 
Lorsque le diagnostic a at testé la 
présence de vestiges archéologiques 
dignes d’intérêt – cela concerne 20 % des 
diagnostics – la fouille préventive fait 
l’objet d’un contrat entre l’aménageur et 
l’opérateur choisi par ses soins (l’Inrap 
ou tout autre opérateur agréé par l’État). 
L’intervention sur le terrain se déroule 
suivant l’ordre successif des couches 

archéologiques, dont chacune corres-
pond à un moment de l’histoire du site. 
Tous les vestiges mis au jour sont enre-
gistrés et documentés : relevés topogra-
phiques, dessins, photographies, plans et 
coupes. Le mobilier est transféré au 
centre de recherches archéologiques. 
Dans un deuxième temps, les données 
scientifiques recueillies sur le terrain 
sont exploitées par les archéologues 
pour reconstituer l’histoire du site, ses 
occupations humaines, ainsi que son 
évolution à travers les siècles. Ensuite, 
l’ensemble des biens archéologiques et 
de la documentation scientifique sont 
archivés et versés à l’État.
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’est une discipline insolite et méconnue. 
Mais qui gage à l’être moins. C’est ce que 
pense en tout cas le président du club de 
hockey subaquatique de l’ACB, Clément 
Thepot, son plus fidèle défenseur : « Il faut 

essayer ! On vit de telles sensations… On se déplace 
un peu comme des loutres, c’est très fun ». Et il ne 
faut pas avoir peur de tenter l’expérience. « C’est 
beaucoup moins difficile d’accès qu’on y pense, ex-
plique-t-il. Pas besoin d’être un excellent nageur ou 
plongeur pour débuter. On progresse rapidement 
notamment au niveau des apnées. Le plus compliqué, 
c’est le maniement du palet ». Le président-joueur 
appelle ainsi les Balbyniens à venir tester. Pour 
cela, il a tout le matériel, qu’il peut mettre à dis-
position tous les samedis de 10h à 12h au centre 
nautique Jacques-Brel. Le hockey subaquatique 
se joue à 6 joueurs équipés de palmes, masques, 
tubas et petites crosses, qui se disputent un palet 
en apnée au fond de l'eau. Avec des remplace-
ments illimités à n’importe quel moment de la 
partie. Un sport, qui se pratique donc en piscine 
en deux périodes de 12 minutes. « À part le water-

polo, il n’y a pas de sport collectif en milieu aqua-
tique. Et c’est le seul sous l’eau, précise Clément, qui 
a rejoint le club en 2017. L’avantage du hockey, c’est 
qu’on peut jouer à n’importe quel âge et quel que soit 
son gabarit ». La discipline est ainsi peu trauma-
tisante pour les articulations. « Parfait pour ceux 
qui veulent pratiquer un sport collectif sans se blesser 
ou même comme rééducation après une blessure », 
précise celui, qui vit à Rostand. Autre point posi-
tif pour le dirigeant : « C'est physique mais non 
violent avec une décharge d'adrénaline incroyable. 
Notamment lors des apnées, où à la différence des 
plongeurs, nous pratiquons des apnées courtes. 
Comme des sprints en fait ». L’un des plus anciens 
joueurs du club, Cédric Garnier, 50 ans, explique 
comment il est lui aussi tombé dans le grand bain 
il y a maintenant 30 ans, dont 10 passés à l’ACB : 
« J’aime le milieu aquatique, mais je n’aimais pas 
nager pour nager. J’ai complètement accroché. J’aime 
le jeu collectif, le côté compétition avec les matches, le 
plaisir d’être entre nous et de donner le meilleur de 
nous-mêmes ». Rayon compétition, l’ACB évolue 
en Régionale Division C, qui se dispute en quatre 

journées de quatre matches par journée. « On 
est en milieu de tableau, précise le Président. On 
galère un peu car on joue souvent sans remplaçants, 
n’ayant qu’une dizaine de licenciés au total ». Pour 
les entraînements, les Balbyniens vont souvent 
dans d’autres clubs pour être plus nombreux et 
rencontrer d’autres aficionados de la discipline. 
Le club propose également des initiations, 
comme ils l’ont fait dernièrement avec les 
jeunes de l’ACB triathlon. De plus, et le pré-
sident en fait son cheval de bataille, il est 
conseillé aux personnes atteintes de diabète. Ce 
qui est son cas, ainsi que pour un autre membre 
du club balbynien. « Je travaille avec un médecin 
autour de tests que nous réalisons avec mon coéqui-
pier pour montrer les bienfaits de ce sport. Par 
exemple, il y a peu de chance d’être en hypoglycé-
mie, parce que le corps réagit positivement lors des 
apnées dynamiques ». Son objectif est d’ensuite 
travailler avec la fédération française de sa dis-
cipline, et qu’elle soit aussi reconnue comme 
une activité physique adaptée (APS).

Sébastien Chamois

HOCKEY SUBAQUATIQUE

Dans le grand bain avec l’ACB
Quelques irréductibles passionnés font vivre le club de hockey subaquatique de l’ACB.  

Un sport spectaculaire à découvrir, encore très méconnu du grand public.
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Membres de l'ACB.

Initiation avec les jeunes de l'ACB triathlon.
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Expresso
FOOTBALL

Ça gagne !
Une victoire qui fait du bien dans la lutte  
pour le maintien du côté du FC Bobigny 93 (11e), 
vainqueur sur la pelouse de Fréjus/Saint-Raphaël 
(9e), le 16 janvier (2-1). Prochaine rencontre  
le 23 janvier à Saint-Priest (10e).

HANDBALL FÉMININ

En bonne forme
En battant Montgeron (32-23), les Balbyniennes 
continuent leur belle série entamée depuis 
octobre. Après avoir encaissé quatre défaites  
pour débuter le championnat, les filles enchaînent 
ainsi les bons résultats (4V, 2N, 1D) et remontent 
au classement. Désormais 7es, elles affrontent 
Conflans (6e) le 24 janvier à 18h à Wallon.

ESCRIME

Championnat  
à Makowski
Dimanche 25 janvier, le gymnase Makowski  
sera le théâtre de la 2e étape du championnat 
d’Île-de-France des moins de 17 ans 
qu’organisera l’ACB.

RUGBY FÉMININ

Le leader à Wallon
Match de gala samedi 24 janvier à 16 h 30  
à Wallon, où les Louves (8es) accueillent 
Romagnat, leader invaincu du championnat.

DANSE

À vos agendas
Deux événements à noter du côté de l’ACB danse, 
qui organise une soirée Loto et danse le 31 janvier 
à la maison du rugby de l’ACB 93, puis ses 6e 
rencontres chorégraphiques à la salle Pablo-
Neruda le 7 février.

 � �Plus d’infos et inscriptions sur la page 
HelloAsso de l’ACB danse.

APRÈS S’ÊTRE CONSTRUIT UNE PLACE NON NÉGLIGEABLE sur le territoire 
national, en étant notamment élu meilleur club de France 
la saison dernière, le Bobigny Boxing 93 part maintenant 
à la conquête de l’Europe avec ses jeunes talents. Ainsi sur 
les huit boxeurs engagés par l’équipe de France aux cham-
pionnats d’Europe des moins de 17 ans en décembre der-
nier, deux étaient de Bobigny. Amine Benali Jarir (-63,5 kg) 
et Yanis Tavares (-70 kg), qui ont intégré à la rentrée le pôle 
espoir de l'équipe de France de boxe anglaise, partici-
paient là à leur premier championnat international. Même 
s’ils ne sont pas revenus avec une médaille autour du cou, 
les deux compères ont pris beaucoup d’expérience. « Ils 
ont réalisé de beaux combats, mais ça n’a pas basculé en leur 
faveur, confie le président du club balbynien, Ali Ben 
Amini. Amine a perdu de peu (3-2) en 8e de finale, tandis que 
Yanis a échoué en quarts de finale face à un Allemand, qui évo-
luait à domicile ». Ce dernier grand espoir a de grandes 

chances d’être surclassé pour les mêmes championnats en 
moins de 19 ans, qui auront lieu prochainement. Avec les 
Seniors Abdoulaye Traoré et Ismael Lamghari El Kossori, 
cela fait désormais quatre membres du Bobigny Boxing 
club 93 à être sélectionnés en équipe de France. Quatre 
boxeurs formés à la salle Mohamed-Ali ! « C’est une sacrée 
reconnaissance et on va continuer de travailler pour qu’il y en 
ait d’autres », appuie le dirigeant. Malgré cela, le Président 
sait déjà que cette année sera moins prolifique que la der-
nière. Traoré, tenant du titre, venant de se faire éliminer en 
quarts de finale des championnats de France, tout comme 
Lamghari en 8e de finale sur blessure. « C’est la boxe, il n’y a 
jamais rien d’acquis, concède-t-il. Il faut confirmer, être toujours 
en forme et éviter les blessures, mais on sait qu’on est sur la bonne 
voie et qu’en continuant notre travail, cela sourira ». Avec peut-
être un jour, un boxeur du BB93 aux Jeux Olympiques… 
« C’est notre rêve », indique Ali Ben Amini… � S.C.

POUR BEAUCOUP DES JEUNES BALBYNIENS, il s’agissait de leur 
première compétition, une étape importante et riche 
en émotions qu’ils n’ont pas loupé. Les petits karatékas 

de l’ACB des catégories Poussins, Pupilles, Ben-
jamins et Minimes ont en effet conquis douze 
médailles le dimanche 11 janvier dernier au 
Challenge Berger à Bois-Colombes. Un événe-
ment justement dédié aux pratiquants avec peu 
d’expérience. Ce qui leur permet de prendre plus 
facilement confiance en eux en affrontant des 
petites et petits de leurs niveaux. Les Balbyniens 
se sont d’abord illustrés en kata, la discipline 
technique, avec trois podiums pour Jeshwin 
Sivakumaran, 2e, Zeina Boukhalfi et Jenush Siva-
kumaran, 3es. Mais aussi en combat avec cette 
fois-ci 9 podiums, dont deux deuxièmes places 
pour Mohamed Benserida et Anthony Sun. Les 
autres médailles sont en bronze pour Zeina 
Boukhalfi, Imma Cheetri, Jeshwin Sivakumaran, 
Aathirayan Madivannan, Jenush Sivakumaran, 
Adam Aoudjit et Adem Ait Ali. Un ensemble de 
bons résultats qui a enchanté les éducateurs, 
Naïma et Sarah Gouteux, qui tiennent à « féliciter 

l’ensemble des enfants pour leur engagement, leur courage 
et leur esprit sportif, ainsi qu’aux encadrants pour leur 
accompagnement tout au long du week-end ».� S.C.

BOXE ANGLAISE

À l’international !

KARATÉ

Belles premières pour les petits de l’ACB
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Amine Benali Jarir (à gauche) et Yanis Tavares (à droite) ont participé aux championnats d'Europe U 17.

Moisson de médailles au Challenge Berger.
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pour cette nouvelle année avec la 
venue le 6 février d’Aketo et Bob 

Marlich. Deux rappeurs originaires du 
94, deux générations, mais deux artistes 
qui empruntent des chemins de traverse 
tout en gardant un œil sur le rap mains-
tream. Tous les deux se retrouvent dans 
le dernier album « Mauvais Movie » de 
Ryad Selmi, alias Aketo, sur le titre… 
« Masterplan ». Si on refait le f ilm 
d’Aketo, on rembobine 20 ans plus tôt, 
au moment où Sniper remplit L’Olympia. 
Le groupe qu’il a créé avec Tunisiano et 
Blacko atteint alors des sommets avec 
son album « Trait pour trait » et son 
fameux morceau « La France, itinéraire 
d’une polémique » qui répond aux accusa-
tions de Nicolas Sarkozy, alors ministre 
de l’Intérieur (2003). Deux titres sont 
visés : La France (… qui « est une garce » 

(… ))  et « Jeteur de pierres » sur Gaza. À 45 ans, Aketo a pris de la hauteur, se 
moque (un peu) de lui, même s’il ne fait pas de bilan puisqu’il « n’aime pas » ça 
comme il le dit dans « Mauvais movie ». Il étrille les dérives commerciales du 
rap actuel, le côté hâbleur de nombreux rappeurs qui se prennent pour des 
cailleras, invite vieilles légendes américaines et jeunes pousses françaises, 
dont Bob Marlich qui partagera la scène avec lui ce vendredi soir. Tout en 
gardant son flow si particulier. � F.P.

AKETO & BOB MARLICH  
VENDREDI 6 FÉVRIER À 20H. TARIFS : ADULTE PRÉVENTE 13 €, SUR PLACE 17 € ; 

ENFANT PRÉVENTE 7 €, SUR PLACE 9 €.

RAP

Gros plan avec Aketo  
et Bob Marlich 

25 JANVIER
CONSERVATOIRE
BOB L’ÉPONGE - LE FILM :  
TOUS POUR UN, TOUS PIRATES
De Derek Drymon États-Unis · 
2025 · 1h28
Dès 6 ans
Bien décidé à prouver à M. Krabs qu’il 
est désormais un grand garçon, Bob 
se lance sur les traces du légendaire 
Hollandais Volant, un redoutable pirate 
fantôme. 14 h 15

AVATAR : DE FEU ET DE CENDRES
De James Cameron
États-Unis · 2025 · 3 h 17 · VF
Aux prises avec le chagrin après la mort 
de Neteyam, la famille de Jake et Neytiri 
rencontre une nouvelle tribu agressive : 
les Na’vi. Ce peuple des cendres est 
dirigé par le fougueux Varang, alors que 
le conflit sur Pandora s’intensifie.
Avant la projection, participez à un petit 
quiz autour de l’univers d’Avatar et tent-
ez de remporter des affiches du film ! 
Après le film, prolongez l’expérience 
avec un cocktail “bleu”, inspiré des 
couleurs de Pandora, et participez 
à une initiation à la réalité virtuelle 
grâce aux casques VR proposés 
par la Micro-Folie de Bobigny. 16h

Tarifs : 3 €, 3,50 € et 4,50 €

Toutes les infos en ligne sur ecran-nomade.fr
Pass Culture. Vous avez entre 15 et 18 ans, vous pouvez acheter  

vos places de cinéma au tarif de 3 € sur l’application.

JEUNE PUBLIC 

Chapeau bas pour « Chapopup ! » 
Un petit garçon s’est fait chiper 
son chapeau rond par un singe. 
Bien décidé à le retrouver,  
il sillonne une ville, s’arrête  
à la boulangerie, dans un grand 
magasin du type Galeries 
Lafayette, dans un zoo… 
Bienvenue dans « Chapopup ! », 
l’exposition que propose  
la médiathèque Émile-Aillaud 
jusqu’au 28 février. À découvrir 
des pop-up peints à la gouache 

par Anouck Boisrobert et fabriqués de mains de maître par Louis Rigaud. Tous deux  
sont des habitués des livres animés destinés au jeune public. Pour cette exposition conçue  
à partir de leur album « Oh mon chapeau ! », ils présentent non seulement 15 originaux  
et 11 croquis, mais aussi un jeu de memory, un autre de domino et un de construction  
à partir des dix formes géométriques colorées de leur livre. Sans oublier des ateliers  
pour fabriquer ses propres pop-up dont le premier aura lieu juste avant le vernissage, 
mercredi 28 janvier, en présence de Louis Rigaud. � F.P.
EXPOSITION JUSQU’AU 28 FÉVRIER. DÈS 5 ANS.  
VERNISSAGE, LE 28 JANVIER À 16 H 30. ATELIER POP-UP À 14H. GRATUIT.

ÉVÈNEMENT 

Une nuit au conservatoire
Les conservatoires ont eux aussi leur Nuit  
de découverte. L’occasion de pousser  
les portes de celui de Bobigny vendredi 
30 janvier à partir de 19h. L’orchestre 
baroque sous la direction de Lora Korneeva, 
Magali Boyer et Pascale Haarscher se mettra  
au diapason des festivités du château  
de Versailles au temps du roi Soleil.  
Un hommage à Michel-Richard de Lalande, 
compositeur de Louis XIV juste après 
Lully, mort il y a 300 ans. La soirée  

se poursuivra par un concert de musique traditionnelle vietnamienne avec à la cithare  
à seize cordes (dan tranh) et au dan bau monocorde, Hô Thuy Tran. Deux instruments  
de l’orchestre de la cour royale de Thành Thai à la fin du XIXe siècle. Notamment ! Des 
élèves de la classe de deuxième cycle de Sophie Mandonnet interpréteront, quant à eux, 
leurs propres créations en danse contemporaine. Enfin, en journée des professeurs et 
élèves animeront des ateliers de musiques et chants avec le personnel et les patient.es  
de l’hôpital Avicenne.� F.P.
VENDREDI 30 JANVIER, DE 19H À 21H. CONSERVATOIRE JEAN WIENER.

Service culturel : espace Maurice-Nilès, 4e étage, 11, rue du 8-Mai-1945. Tél. : 01 48 96 25 75 
Salle Pablo-Neruda : 31, avenue Salvador-Allende Salle Max-Jacob : 35, rue de Vienne 
Conservatoire Jean-Wiener : 2, place de la Libération. Tél. : 01 48 31 16 62 Médiathèque 

Elsa-Triolet : 4, rue de l’Union. Tél. : 01 48 95 20 56 Médiathèque Émile-Aillaud : 60, ave-
nue Édouard-Vaillant. Tél. : 01 48 47 81 17MC93 : 9, bd Lénine. Tél. : 01 41 60 72 60 Canal 93 : 

63, avenue Jean-Jaurès. Tél. : 01 49 91 10 50 Bourse départementale du travail Clara-Zetkin : 1, rue de la Li-
bération. Tél. : 01 48 96 35 00.

Contacts 

culture

Bob Marlich.

Aketo.

Bob l’Éponge - Le Film : Tous pour un, tous pirates.
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STAND UP

Akim Omiri,  
l’indocile tranquille

L’humoriste chef d’orchestre de La Riposte sur Radio Nova 
présentera son one man show « Contexte »,  

le 29 janvier, salle Pablo Neruda.

Il entre sur scène comme sur un ring pour en 
découdre avec l’adversaire. Dans son one man 
show « Contexte » comme à la radio d’ailleurs, 

Akim Omiri lut te contre les idées d’ex-
trême-droite. Plus précisément l’humoriste 
combat avec un humour corrosif la droitisation 
des médias mainstream qui répandent leur venin 
dans la société française… CNews et BFM se 
mangent de nombreux uppercuts bien envoyés. 
Pourquoi ce parallèle avec cet art martial ? Parce 
que l’humoriste normand a été vice-champion de 
France de boxe française quand il était étudiant. 
Comme Médine, il est né au Havre, deux ans 
environ après le rappeur en 1985, comme lui, il a 
grandi dans le quartier Mont Gaillard aux tours 
quasi identiques à celles de Bobigny, mais avec 
l’air de la mer en plus. Évidemment, comme lui 
ses opinions dérangent, son insoumission lui a 
valu de se faire repérer par Guillaume Meurice 
juste au moment où ce dernier se faisait licencier 
par France Inter en juin 2024. Du coup, raté pour 
faire une chronique dans la bande de Charline 
Vanhoenacker, qu’à cela ne tienne Guillaume 
Meurice ne l’oublie par lors de son arrivée sur 
Radio Nova. Akim Omiri intègre « La Dernière » 
avant de lancer sa propre émission « La Riposte » 
en mars 2025. « Une émission pensée comme le 
cortège d’une tête de manif », dit-il. « Le QG d’une 
riposte contre les médias mainstream qui se droitisent 
chaque jour un peu plus. » Quoi de plus normal 
alors, après Médine et Guillaume Meurice, 

qu’Akim Omiri présente son spectacle à Bobigny. 
Il sera sur la scène de la salle Pablo Neruda, le 
29 janvier. Dans son deuxième spectacle, qu’il a 
écrit avec Kaza, il s’attaque d’emblée aux réseaux 
sociaux, avec une petite préférence pour X où 
racisme, complotisme, virilisme se déploient en 
toute impunité. Le comique havrais sait de quoi 
il parle, avec plus de 478 000 abonnés cumulés 
sur Instagram, Tik Tok et donc X. Il est très drôle 
quand il s’en prend à Netflix et, plus largement 
aux algorithmes, qui parce qu’on a regardé une 
fois un documentaire sur un serial killer nous 
abreuvent de séries sur le sujet. Ce samedi 
10 janvier au théâtre Gaité Rive Gauche à Paris, 
le public est conquis. Surtout avec son démon-
tage en règle de l’enseignement de l’histoire 
complètement « décontextualisé ». Il a choisi 
comme angle d’attaque la bataille de Marignan 
qui se résume pour chacun d’entre nous à 1515 ! 
Mais qui a quand même fait 12 000 morts en seize 
heures. C’est un passage franchement juste et 
hilarant où se lit tout son humanisme. Il rend 
aussi un hommage corrosif à l’hôpital public qui 
malgré ses médecins pas toujours très humains, 
lui a sauvé la vie. Lui qui s’est retrouvé en 
chambre stérile à 14 ans à cause d’un cancer. 
L’univers  hospit a l ier  dev ient  avec ses 
punchlines un terrain de jeux où les mots ne 
sont pas stériles. � Frédérique Pelletier

« CONTEXTE » D’AKIM OMIRI,  
JEUDI 29 JANVIER À 20H, SALLE PABLO-NERUDA. COMPLET.

Expresso
ACROBATIES

Le Groenland autrement
Au moment où Donald Trump lorgne sur le Groenland, le spectacle 
de Mathurin Bolze, les 29, 30 et 31 janvier à la MC93 fait entendre 
la voix des Inuits. Le circassien qui a passé de longs mois dans  
un village de cette immense île du Grand Nord en est revenu  
avec « Immaqaa, ici peut-être » où huit acrobates cherchent  
un endroit pour se poser. Un parcours poétique époustouflant  
sur la banquise fait de glissades, de saltos, de tours de force  
sur un mât chinois, d’envolées sur un trapèze et de bien d’autres 
folles escapades sur de drôles d’agrès.

	� Tarifs : De 9 à 13 €. mc93.com

ATELIERS ARTISTIQUES ENFANTS

Mercredi folie !
Le mercredi après-midi, c’est la folie pour les familles  
à la Fondation Fiminco. L’équipe de médiation organise chaque 
semaine des ateliers gratuits pour les enfants. Le prochain 
rendez-vous « Conte sur moi », le 28 janvier, donnera vie  
à un personnage inspiré d’un conte de Jean de La Fontaine ! 

	� �43 rue de la Commune de Paris à Romainville.  
15h. Gratuit. Dès 4 ans. 

 Musique pour enfants 

Dans la ville musicale  
d’Ariane Mestre
La directrice de la programmation du futur 
cinéma Alice Guy possède plusieurs cordes 
à son arc. Ariane Mestre aiguise ses cordes 
vocales depuis son enfance quand elle faisait 
partie de la Maitrise de l’Opéra de Lyon.  
C’est donc tout naturellement qu’elle vient  
de sortir un album pour les enfants baptisé Ici. 
Dix-sept titres amusants sur le quartier d’une 
ville imaginaire avec sa statue poilue, son chat 
Cachou, son square, ses embouteillages,  
ses éboueurs… Interprète, Ariane Mestre qui  
a suivi des cours de chant lyrique de 8 à 13 ans, 
a également composé la musique et écrit 
l’essentiel des textes. En filigrane, elle vante 
les mérites du métissage, des singularités,  
des travailleurs de l’ombre… « Ma base 
musicale est au piano et au violoncelle, mais 
selon les ambiances des morceaux, j’ai rajouté des 
instruments », précise Ariane Mestre.  
Sur « La Statue poilue » s’invitent quelques 
riffs un brin rock d’une guitare, sur « Princesse 
Crado » le clavecin se la joue baroque, quand 
les percussions qui roulent « Dans le métro » 
appellent à un voyage du côté de Rio.� F.P.

ARIANEMESTRE.FR/ALBUM-ICI/  
ET SUR LES PLATEFORMES MUSICALES.
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élus de pour bobigny
Toutes et tous solidaires !
Pour la cinquième année consécutive Bobigny prend part à la Nuit de la Solidarité ce jeudi 22 janvier  
de 22 heures à 1 heure du matin. La Nuit de la Solidarité est une opération de décompte des personnes en 
situation de rue organisée chaque troisième jeudi de janvier à Paris et dans différentes villes d’Île-de-France 
et à laquelle Bobigny participe maintenant systématiquement. Différents services de la ville se mobilisent 
sur cette action pilotée par le CCAS mais c’est surtout grâce à la participation de plus en plus importante 
d’associations et de citoyen·nes volontaires de notre ville que cet événement peut être mis en place.
En plus de cette opération, Bobigny organisera également une fois encore une journée de la Solidarité 
samedi prochain 24 janvier. Il s’agit cette fois d’un accueil de jour sur un point fixe (en l’occurrence le foyer 
Monmousseau) de personnes sans abri (dont celles rencontrées lors du jeudi qui précède). Celles-ci pourront 
alors bénéficier d’un repas chaud, d’une douche, de vêtements mais surtout d’un accompagnement plus suivi 
grâce à la présence d’un médecin, d’écrivains publics, d’agents du CCAS et de bénévoles.
À l’heure où l’État se désengage, notamment sur les questions de santé, des actions auprès des plus 
précaires, il est important de pérenniser ces initiatives.
Et il nous faut saluer le bel engagement solidaire des Balbynien·nes, qui se renforce d’année en année.
Facebook :@Pour Bobigny

élus de réinventons bobigny
La tribune des élus Réinventons Bobigny ne nous est pas parvenue.

élus de bobigny, ensemble
L’embarras du choix
À deux mois exactement de la fin des élections municipales, les positions se clarifient, et les concurrents 
dévoilent leurs vraies intentions.
Sans surprise le Maire avance le seul argument qu’il pense suffisant : « je suis de gauche ». Il a même créé 
sa propre association politique en octobre dernier, pour continuer à prétendre ne pas être communiste. 
Avec un magnifique bilan… de ce qu’on fait d’autres que lui ! Transports, Cœur de Ville, géothermie et 
même le mémorial de la Gare de Déportation ne lui doivent rien, ni à sa municipalité.
D’ailleurs ses alliés socialistes, écologistes et autres étiquettes de gauche sont aux abonnés absents, 
indécis, voire même opposants, comme l’une de ses adjointes qui veut devenir Maire.
Et puis il y a le promoteur immobilier du Val-de-Marne, originaire du sud-ouest comme Catherine Peyge, 
promu par un déçu de la municipalité précédente car remercié en 2018. Ils ont raison sur un point : Bobigny 
mérite mieux que ça !
Sans surprise, il partage deux points communs avec l’autre liste d’une ancienne présidente d’association 
d’entreprises. Leur programme : « votez pour moi ». Leur stratégie : attaquer l’opposition à la municipalité 
en place. Absents du débat démocratique depuis 2020, on ne leur en voudra pas de ne pas savoir ce qui 
s’est passé à Bobigny ces cinq dernières années.
On se contentera de remarquer que le premier a comme cuistot en chef dans son arrière-cuisine le person-
nage le plus sulfureux du mandat précédent, et que la seconde recycle d’anciens candidats régulièrement 
battus, ou incapables de réunir un nombre suffisant de colistiers pour se présenter.
Vous avez été plus de 500 à répondre à notre appel pour notre 1ère assemblée populaire en novembre 
dernier, signe fort que les Balbyniens ne se trompent pas de combat !

Christian Bartholmé, Staneyjeeva Sivasooriyalingam, Assitan Coulibaly, Gabriel Saiydoun,  
Karim Mimouni, Isabelle Lévêque, Morad Agrebi, Maria Maréchaux, Hachim Izem

élu non inscrit
La tribune de l'élu non inscrit ne nous est pas parvenue.

TRIBUNE OPPOSITIONTRIBUNE MAJORITÉ

Aide aux démarches
administratives

Des permanences pour aider dans toutes  
les démarches administratives en ligne.

Hôtel de ville
• �Du lundi au vendredi de 9 h à 17 h,  

sur rendez-vous au 01 41 60 93 93.

Foyer Ambroise-Croizat
• �Mercredi de 13 h 45 à 17 h, 

sur rendez-vous 01 48 47 26 87.

Médiathèque Elsa-Triolet
• �Mercredi de 10 h à 13 h.

Mairie de proximité Émile-Aillaud
• ��Vendredi de 9 h 30 à 12 h.

Écrivain public
Hôtel de ville
• �Du lundi au vendredi sans RDV de 8 h 30 à 11 h 30  

et de 13 h 30 à 16 h 30, sur RDV au 01 41 60 93 93.

Mairies de proximité
• ��Mardi de 8 h 30 à 11 h 30 et de 13 h 30 à 16 h 30,  

mairie Joseph-Epstein.

• �Jeudi de 8 h 30 à 11 h 30 et de 13 h 30 à 16 h 30,  
mairie Racine.

• �Vendredi de 8 h 30 à 11 h 30 et de 13 h 30 à 16 h 30,  
mairie Émile-Aillaud.

Association Juris secours
• �Mercredi de 9 h à 12 h et de 13 h à 16 h 30,  

mairie Racine.

• �Jeudi de 9 h à 12 h et 13 h à 16 h 30,  
mairie Joseph-Epstein.

Association Femmes relais
• �Mardi de 8 h 45 à 11 h 45 et de 13 h 30 à 17 h,  

mairie Émile-Aillaud.

Association ASIF
• �Mardi et mercredi de 9 h à 12 h, 2 cité  

Paul-Vaillant-Couturier, sur RDV au 01 76 58 66 36.

Conseil juridique
Association Juris secours
• �Lundi de 14 h à 16 h 30 à l’Hôtel de ville, 

sur rendez-vous au 01 48 30 81 39.

Numérique
Accompagnement et initiation  
Des accompagnements de 45 minutes pour aider  
à l’utilisation des outils numériques.

Sur rendez-vous :

• �Vendredi de 13 h 45 à 17 h à l’Hôtel de ville,  
sur RDV au 01 41 60 93 93.

• �Vendredi de 13 h 45 à 17 h au conservatoire  
Jean-Wiener, sur RDV au 01 83 74 55 44.

• �Mardi de 9 h 15 à 12 h à la mairie Racine,  
sur RDV au 01 48 37 44 32.

Droit au logement
Association Léo-Lagrange  
Sur RDV au 01 70 32 43 15.

• �Vendredi 23 janvier de 14 h à 17 h  
au tribunal de Bobigny, sur RDV au 01 70 32 43 15.

• �Mercredi 28 janvier de 9 h à 12 h  
à la mairie annexe Émile-Aillaud.

• �Mercredi 4 février à la mairie Chemin-Vert.

Adil 93
Renseignements au 01 70 32 43 15.
• �Lundis 26 janvier et 2 février 

de 9 h à 12 h à l’Hôtel de ville.

Conciliateur de justice
•� Mardi 27 janvier de 9 h 15 à 11 h 45  

et de 13 h 45 à 16 h 45 en mairie. 
Inscriptions obligatoires au 01 41 60 93 93.

Urbanisme/Architecture
Architecte-conseil du CAUE 93
Le mercredi matin à l’hôtel de ville Chemin-Vert.  
Sur rendez-vous au 01 70 32 43 10/43 04 ou par mail : 
urbanisme@ville-bobigny.fr

Handicap
Permanences juridiques
Permanence animée le matin du deuxième mercredi 
du mois par l’association Droit Pluriel.
• �RDV mercredi 28 janvier. Renseignements  

à l’accueil de l’Hôtel de ville, tél. : 01 41 60 93 93.

Violences faites 
aux femmes 

Un lieu d’écoute et de soutien
L’association SOS Femmes 93 anime un lieu 
d’écoute et d’échanges collectifs pour les femmes 
victimes de violences conjugales au centre polyvalent 
de santé Aimé-Césaire. L’accueil collectif est ouvert 
à toute femme majeure subissant des violences 
psychologiques, économiques, physiques, sexuelles, 
administratives, qu’elle vive ou non avec son 
compagnon ou son ex-compagnon. Les violences 
peuvent être actuelles ou passées.

Ces permanences se tiennent deux jeudis par mois.

• �Prochains rendez-vous : jeudi 26 février et 12 mars  
de 14 h 30 à 17 h 00 sans rendez-vous.

• �Du lundi au vendredi de 14 h à 17 h au 01 48 48 62 27. 
Centre polyvalent de santé Aimé-Césaire,  
26 rue de la Ferme, à Bobigny.

SANTÉ
CPS Aimé-Césaire

Accès aux droits
Des permanences d’accès aux droits se tiennent  
au CPS Aimé-Césaire, avec ou sans rendez-vous.
• �Mardi et mercredi de 9 h à 12 h 20 et 14 h à 16 h 40 (sur RDV).
• Jeudi de 14 h à 16 h 40 (sur RDV).
• Vendredi de 9 h à 12 h 20 et de 14 h à 16 h 20 (sans RDV).

�Prises de RDV : tél. : 01 75 34 31 05. 
Mail : admin.sante@ville-bobigny.fr  
CPS Aimé-Césaire 26, rue de la Ferme.  
2e étage, au bureau d’accès aux droits.

Maison médicale de garde
La Maison médicale de garde assure les consultations 
non programmées de médecine générale :
• Lundi au vendredi de 20 h à minuit.
• Samedi de 12 h à minuit.
• Dimanche de 8 h à minuit.

5, rue Miriam-Makeba. Tél. : 01 49 88 18 66.

Maison de prévention
Pour les dépistages
Vous souhaitez faire un test pour évaluer votre risque 
cardiovasculaire ou de diabète ? Rapprochez-vous  
de la toute nouvelle Maison de la prévention,  
au 27, avenue Salvador-Allende.
Rendez-vous : maisonprevention@outlook.fr  
Tél. : 07 66 52 32 76.

PERMANENCES
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Bonjour Bobigny  
en ligne
Votre journal prolonge certains  
de ses contenus sur le digital.  
Bonjour Bobigny raconte Bobigny,  
y compris sur les réseaux sociaux :  
sommaire, reportages, rendez-vous  
culturels, sportifs et associatifs.…  
désormais en vidéo  
sur les réseaux sociaux  
de la Ville !

geodechets.fr
Carte interactive pour connaître le jour de sortie  
de chaque déchet, consulter les emplacements  
les plus proches de votre domicile des bornes  

à verre, à textile, composts ou recycleries

Encombrants
Le ramassage des encombrants s’effectue  

tous les lundis, dans toute la ville.  
Ils doivent être sortis le dimanche à partir de 20 h.

Déchetterie
La déchetterie gratuite est accessible  

aux Balbynien·nes sur présentation d’une pièce  
d’identité, d’un justificatif de domicile de moins  

de trois mois et de la carte grise du véhicule.
• Romainville 62, rue Anatole-France.  
Du lundi au samedi de 8 h à 19 h 45.  

Dimanche et jours fériés de 8 h à 16 h 45.

Déchets alimentaires
Les déchets alimentaires sont collectés en

porte-à-porte dans les secteurs pavillonnaires.
La collecte se fait le vendredi dans le secteur 

pavillonnaire Pierre-Sémard/ Delaune/ Abreuvoir.
Et le jeudi dans les autres secteurs pavillonnaires.
Les bacs doivent être sortis la veille à partir de 20 h.

PROCHAINES COLLECTES : les jeudis 22  
et 29 janvier et les vendredis 23 et 30 janvier.

Collecte du verre
La collecte du verre se fait les vendredis.  

Les semaines paires dans les quartiers Centre-Ville, 
Pierre-Sémard, Delaune et le Pont-de-Pierre.  

Les semaines impaires dans le reste du territoire.
PROCHAINES COLLECTES :  

les vendredis 23 janvier et 6 février  
(semaines paires) et les vendredis  

30 janvier et 13 février (semaines impaires).

Papier et emballage
La collecte du papier et emballages se fait  

tous les vendredis dans toute la ville.
PROCHAINES COLLECTES : 

les vendredis 23 et 30 janvier.

Déchets végétaux
Une collecte toutes les deux semaines.

PROCHAINE COLLECTE : le mercredi 28 janvier.
Déposer en sacs biodégradables ou en fagots  

la veille à partir de 20 h.

Propreté Bobigny 01 70 32 42 00
Infos collectes 0 805 055 055

PROPRETÉ

Mutuelle communale
Permanences Solimut
• �Lundi de 9 h 30 à 12 h à l’Hôtel de ville.
• �Mercredi de 10 h à 12 h 30  

et de 13 h 30 à 16 h au CPS Aimé-Césaire.
• �Jeudi de 9 h à 12 h à la mairie Émile-Aillaud.
• �Vendredi de 9 h à 12 h à la mairie Joseph-Epstein.
Tél. : 07 60 58 16 88

Pharmacies de garde
Dimanche 25 janvier
• �Pharmacie de l’Hôtel de ville 

19 rue Miriam-Makeba. Bobigny. 01 48 30 30 81.

• �Pharmacie Centrale 
64 avenue Louis-Aragon. Bobigny. 01 48 30 38 09.

• �Pharmacie Barbusse 
38 avenue Henri-Barbusse. Drancy. 01 48 30 03 27.

Dimanche 1er février
• �Pharmacie Barbusse 

38 avenue Henri-Barbusse. Drancy. 01 48 30 03 27.

• �Pharmacie des Quatre-Routes 
129 avenue Henri-Barbusse. Drancy. 01 48 30 22 65.

Relais petite enfance
Les lundis 
d’Olympe

Ouvert tous les lundis à tout parent qui  
le souhaite, en compagnie de son enfant de 

moins de 3 ans, un espace convivial d’écoute, 
de jeux partagés et de parole est encadré par 
deux professionnelles de la petite enfance.
Relais petite enfance CPS Aimé-Césaire 

26, rue de la Ferme, 1er étage  
Accueil gratuit et anonyme tous les lundis  

de 14 h à 17 h. Renseignements : 01 75 34 30 19.
Fermé les 2e lundis des vacances scolaires.

La Maison des parents propose aides et rendez-vous collectifs  
pour que chacun puisse être écouté, conseillé ou guidé.

Rendez-vous individuel
Aide aux démarches administratives et juridiques : 
tous les jours sur rendez-vous.

Soutien psychologique. Un espace de parole, sans 
jugement et confidentiel, permettant de trouver une 
écoute particulière et de bénéficier d’un accompagne-
ment personnalisé. Mardi et vendredi de 9 h à 12 h  
et 14 h à 17 h 30. Sur rendez-vous au 01 48 96 26 95.

Activités collectives
•� Petits-déjeuners entre parents  

tous les mardis de 10 h à 11 h 30.
•� Ateliers interactifs entre parents et enfants  

(arts plastiques, activités ludiques, jeux de 
société…), tous les mercredis de 9 h 30 à 11 h 30.

Espace Maurice-Nilès — 11, rue du 8-Mai-1945 - 2e étage. Tél. : 01 48 96 26 95.

MAISON DES PARENTS

Vous êtes balbynien·ne, motivé·e, à la recherche d’une expérience  
professionnelle dans un domaine dynamique. Ces postes sont à pourvoir rapidement. 

Jardinier·ère 
• �MISSION  Entretenir les espaces verts et naturels de la 

Ville. Veiller au bien-être, à la sécurité.
• �QUALIFICATION  De l’expérience et un diplôme dans le 

domaine des espaces verts. 

Infirmier·ère à domicile 
• �MISSION  Réaliser les soins quotidiens  

des patient·es à domicile, évaluer l’état des patient·es. 
Assurer la liaison avec les patient·es  
et le personnel soignant. 

• �QUALIFICATION  Titulaire du diplôme d’état 
d’infirmier·ère. Avoir une bonne maîtrise des patholo-
gies et de la psychologie des malades. 

Directeur·trice  
de centre de loisirs
• �MISSION  Élaborer et mettre en œuvre le projet 

pédagogique en lien avec le projet éducatif  
du territoire. Accompagner et former  
les animateur·trices dans la mise en œuvre  
des projets et activités.

• �QUALIFICATION  Détenir une expertise  
pédagogique et une connaissance  
de la réglementation de l’ACM. Titulaire du BAFD.

Assistant·e maternel·le 
• �MISSION  Accueillir des enfants de moins  

de trois ans à votre domicile et de leur proposer des 
activités pédagogiques, assurer leur sécurité. 

• QUALIFICATION  Détenir le CAP petite enfance. 

ADRESSER VOTRE CANDIDATURE AVANT LE 31 JANVIER à l’attention de : Monsieur le Maire
• par courrier : Service recrutement, 31, avenue du Président-Salvador-Allende, 93000 Bobigny

• par e-mail : recrutement@ville-bobigny.fr

LA VILLE DE BOBIGNY RECRUTE

Police municipale
Ouverture du lundi au vendredi  

de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h 30  
34, avenue Louis-Aragon

Accueil téléphonique  
7 jours sur 7 de 7 heures du matin à 2 heures  

du matin  
au 01 41 83 80 90.

9, rue du Chemin-Vert, 93 000 Bobigny • Tél.  : 01  41  60  78  00 • Courriel  : bonjour.bobigny@ville-bobigny.fr • Contacter  
un journaliste : prénom.nom@ville-bobigny.fr • Rédacteur en chef Karim Nasri (7805) • Rédacteurs Sébastien Chamois (7807),  
Frédérique Pelletier (7803), Daniel Georges (7806) • Photographes Sylla Grinberg, David Sarrauton • Montages vidéo  
Sidonie Whelan • Secrétaire Souhila Kechid • A collaboré à ce numéro Axelle Gadaut • Directeur de la publication  
M. le maire de Bobigny • Diffusion (01  41  60  78  00) • Impression PSD. Bonjour Bobigny est tiré à 23 000  exemplaires sur papier à la norme PEFC.
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PETITE ANNONCE

Vends �Micro-ondes combiné, noir de 28L, de marque SAMSUNG MC28M6085KS/ET 
pose comptoir, reconditionné par MURFY, sous garantie. Principales caractéristiques : 
Grill, Cuisson par convection et vapeur, Garde au chaud, décongélation, réchauffage. 
MO: 900 W, Grill: 1500 W, Air pulsé: 2100 W, plateau tournant 31,8L. Dimensions  
extérieures L 517 mm X P 463 mm x H 310 mm. Prix : 210 €. Tél. : 07 61 18 81 19

Bonjour Bobigny propose un service gratuit de publication de petites annonces réservé  
aux particuliers. Chaque annonce est diffusée sous la responsabilité exclusive de son auteur.  
Celui-ci certifie qu’elle est conforme à l’ensemble des dispositions légales et réglementaires  

en vigueur, et respecte les droits des tiers. Les annonceurs doivent fournir au moment  
du dépôt de leur annonce leurs nom, prénom et adresse.

Par mail : bonjour.bobigny@ville-bobigny.fr – Par courrier : 
Bonjour Bobigny. 9-19, rue du Chemin-Vert, 93000 Bobigny

Groupes de parole
En présence de thérapeutes familiaux, psychologues  
ou professionnels de la famille. Prochains RDV :
• Jeudi 22 janvier de 18h à 20h  
Groupe de paroles en soirée sur des thèmes libres.
• Mardi 27 janvier de 9h30 à 11h30  
Petite enfance (0-6 ans) « Mon enfant, les écrans et moi ». 
Animé par Agnès Allal Rimbaud, psychologue.
• Lundi 9 février de 9h30 à 11h30  
Enfance (6-11 ans) « L’écran est-il un obstacle à la  
relation ? »  Animé par Stéphanie Azoulay, psychologue.
• Vendredi 9 janvier de 14h à 16h  
Atelier socio-esthétique animé par Hinda Hamza, socio-
esthéticienne. Sur inscription auprès de Sarah Gonnet.
• Vendredi 13 février de 14h à 16h  
Rencontre autour du handicap thèmes libres. Animée 
par les psychologues de la maison des parents.
• Vendredi 13 février de 14h à 16h  
Parents d’ados « Sommeil, attention, émotions :  
Quel impact des écrans sur nos ados ? ».  
Animé par Charlotte, de l'association Saga.
• Vendredi 20 février de 9h30 à 11h30  
Enfance (6-11 ans) « L’enfant face au numérique : du jeu  
à l’addiction » Animé par Stéphanie Azoulay, psychologue.
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Immaqaa, ici peut-être de Mathurin Bolze.
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Jeudi 22 janvier 
MC93. DANSE, CIRQUE

 �Une pédagogie du conflit
Mathieu Desseigne & Lucien Reynes
Entre la violence de la lutte et la grâce  
d’un tango, les deux acrobates danseurs  
mettent en jeu leurs désaccords.
19 h 30. Jusqu’au 25 janvier. De 9 à 13 € (Balbynien·nes).

MC93. THÉÂTRE, MUSIQUE 
 �La chambre de l’écrivain

Marc Lainé
Un auteur et metteur en scène de théâtre  
engagé dans un spectacle autour de l’histoire  
de ses parents et des bouleversements sociétaux 
concomitants, est la proie d’un questionnement 
qui menace sa création.
20h. Jusqu’au 25 janvier. De 9 à 13 € (Balbynien·nes).

Vendredi 23 janvier
CONSERVATOIRE. MUSIQUE CONTEMPORAINE

 �Concert du trio Erämaa
Invités par le professeur de composition Luciano 
Leite Barbosa, les musiciens du trio belge Erä-
maan, de passage en France, vous embarqueront 
dans un voyage explorant les contrées sonores 
des XXe et XXIe siècles. 18 h 30. Gratuit.

Samedi 24 janvier
MÉDIATHÈQUE ÉMILE AILLAUD. EXPOSITION

 �Chapopup ! (P. 12)
À travers une ville en pop-up, un petit garçon 
part à la poursuite de son chapeau chipé par  
un singe. Anouck Boisrobert et Louis Rigaud  
se servent de dix formes géométriques pour 
dessiner un jeu de cache-cache en ville !  
Une exposition ludique pour s’amuser  
avec les formes, le graphisme et le volume.
10h-18h. Les jours d’ouverture. Jusqu’au 28 février. 
Gratuit. Dès 5 ans.

MÉDIATHÈQUE ELSA TRIOLET.  
ATELIER DE CONVERSATION

 �Parlez-vous français ?
Un rendez-vous convivial pour discuter  
en français de sujets variés au choix.
10h30. Gratuit.

MÉDIATHÈQUE ELSA TRIOLET. NUMÉRIQUE
 �Atelier stop motion

À partir d'éléments réalisés à l'imprimante 3D, 
les bibliothécaires proposent de réaliser un petit 
film en stop-motion d'une ville imaginaire.
15h-17h. Gratuit. Dès 8 ans.

MÉDIATHÈQUE ELSA TRIOLET. ÉVÈNEMENT
 �Nuit de la lecture

Sur le thème « Villes et campagne ». Avec des 
lectures en chaussons, un grand jeu du Loup- 
Garou (17 h 30 préinscription), le spectacle  
Dro et les ours (18 h 30), des jeux de plateau,  

MAISON DU RUGBY. LOTO
 �Soirée loto et danse

L’ACB danse organise une grande soirée loto.  
Buvette et restauration sur place, soirée  
dansante mais surtout plus de 500 € de lots  
à gagner (billets pour le Parc Astérix, un AirFryer, 
un appareil photo Instax, places pour l'Opéra de 
Paris…). Billetterie en ligne sur la page Hel-
loAsso de l’ACB danse. 19h.

Mardi 3 février 
MC93. LES MARDIS DE L’HISTOIRE

 �Bobigny en 300 dates  
2e partie
De 1900 à 1935. Par Jean Joubert du Cercle 
d’études et de recherches historique de Bobigny 
(Balbiniacum CERHB). 18h. Gratuit.

Mercredi 4 février
MÉDIATHÈQUE ELSA TRIOLET. MULTIMÉDIA

 �Atelier Grand clic
14h30. Gratuit. Dès 8 ans.

MÉDIATHÈQUE ÉMILE AILLAUD.  
VISITES, LECTURES, JEUX…

 �Activités autour  
de l’exposition Chapopup ! 
15h. Gratuit. Dès 5 ans.

MÉDIATHÈQUE ELSA TRIOLET. CONTES
 �Temps des histoires

16h. Gratuit. 4-6 ans.

MC93. THÉÂTRE

 

 �La plus secrète Mémoire 
des hommes 
Aristide Tarnagda
L’adaptation du roman de Mohamed Mbougar 
Sarr, prix Goncourt 2021 dans lequel un jeune 
écrivain sénégalais installé à Paris part sur  
les traces d’un roman paru en 1938, d’un certain 
T. C. Elimane, coqueluche du Paris littéraire 
d’avant-guerre. 19 h 30. 
Jusqu’au 8 février. 
De 9 à 13 € 
(Balbynien·nes).

SALLE PABLO-NERUDA. STAND-UP
 �Akim Omiri (P. 12)

L’humoriste présente son one man show Contexte.
20h. Complet sur internet.

Vendredi 30 janvier
CANAL 93. OPEN MIC

 �Terre hip-hop contest #4
Le rendez-vous de Titi Banlieusard qui ouvre  
le micro aux jeunes amateur·ices de musiques  
urbaines. Avec High DJo aux platines. En plus :  
le showcase du gagnant la précédente session. 
Jury : Nakk Mendosa, Val de Las Squadra, Mizr, 
Lord Killer. 19h30. Gratuit. 

Inscription : 63street@canal93.net

CONSERVATOIRE. ÉVÉNEMENT
 �Nuit des conservatoires (P.12)

Un concert de l’orchestre baroque et du profes-
seur de cithares vietnamiennes + un spectacle  
de danse contemporaine. 19h-21h. Gratuit.

Samedi 31 janvier
LUDOTHÈQUE. JEUX DE SOCIÉTÉ

 �Matinée jeux en famille
Sur réservation : ludotheque@ville-bobigny.fr 
ou 01 83 72 41 98
10h-12h. 1,50 €. Gratuit pour les adhérent·es.

MC93. VIDÉO, THÉÂTRE, MUSIQUE
 �Sauve qui peut  

la Révolution
Laëtitia Pitz 
L’adaptation du roman de Thierry Froger  
qui imagine une commande de film faite  
à Jean-Luc Godard pour le bicentenaire  
de la Révolution Française.
16h. Jusqu’au 8 février. De 9 à 13 € (Balbynien·nes).

CANAL 93. WORKSHOP ET SESSION
 �Atelier krump

Centré sur les fondations. 
16h-20h. Prix libre. Sur inscription sur canal93.com

une exposition autour du jeu vidéo Koïra,  
un spectacle d’ombres (20h15), des projections… 
17h-21h30. Gratuit.

CONSERVATOIRE. CONCERT
 �Bande de hautbois

Avec les élèves de dix conservatoires. Des 
œuvres des XVIe et XVIIe siècles aux musiques de 
films. 15h. Gratuit. 

GYMNASE HENRI-WALLON. HANDBALL FÉMININ
 �Face à Conflans

Les filles de L’ACB affrontent Conflans,  
un concurrent direct au maintien. 18h.

Dimanche 25 janvier
STADE HENRI-WALLON. RUGBY FÉMININ

 �Du solide à Wallon
Les Louves accueillent Romagnat, 2e de la poule. 15h.

Mercredi 28 janvier
MÉDIATHÈQUE ÉMILE-AILLAUD.  
ATELIER GRAPHIQUE

 �Créer un pop-up
Un atelier animé par l’illustrateur de l’exposition 
Chapopup ! Louis Rigaud.
14 heures Gratuit. Parent-enfant dès 6 ans.

MÉDIATHÈQUE ÉMILE-AILLAUD. EXPOSITION 
 �Vernissage de Chapopup ! 

(P.12) 
En présence de l’illustrateur Louis Rigaud. 15h. Gratuit.

MÉDIATHÈQUE ELSA-TRIOLET. ATELIER GRAPHIQUE 
 �Dessiner un manga

15h. Gratuit. Dès 8 ans.

MÉDIATHÈQUE ELSA-TRIOLET. CONTES
 �Temps des histoires

16h. Gratuit. 4-6 ans.

Jeudi 29 janvier
MC93. NOUVEAU CIRQUE 

 � Immaqaa, ici peut-être 
De Mathurin Bolze
Une traversée du Grand Nord avec huit acrobates. 
20h. Jusqu’au 31 jan. De 9 à 13 € (Balbynien·nes). Dès 10 ans.
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